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Un jour, un sondage

Oui :
29,2 %

Non :
62,1 %

S. opinion :
8,7 %

Pensez-vous que les prix du pétrole vont repartir à la
hausse après la rencontre des quatre plus grands

pays producteurs ?

Résultat sondage

Pensez-vous que Sonelgaz devrait aller chercher
des financements à l’international ?

NON Sans opinionOUI

DIGOUTAGE
Par Arris TouffanPar Arris Touffan

ERISCOOPERISCOOP

La Cour des comptes à Bir-Mourad-Raïs

Falsification 
des documents du MCA

Radié à vie du mouvement sportif national au
lendemain de l’incident protocolaire ayant suivi
la finale de la Coupe d’Algérie 2013, Omar Ghrib
vient d’être curieusement réhabilité par la FAF
officiellement suite à une demande
de grâce formulée par le MCA. Or,
le président du club, Abdelghani
Mebarek, affirme qu’il n’a jamais
fait cette demande. Ainsi donc,
nous sommes devant une utili-
sation frauduleuse du
cachet humide du club.
Le président a, d’ailleurs,
déposé une plainte
auprès de la justice.

L’ARPT 
et les réclamations
L’Autorité de régulation de la poste

et des télécommunications (ARPT)
vient de lancer sur son site internet
(www.arpt.dz) une nouvelle version
d’un formulaire électro-
nique de «réclamations».
Cet espace permettra à
l’ARPT de prendre en
charge les réclamations
des citoyens lorsque les
voies de recours auprès
des opérateurs de la poste
et des télécommunications
seront totalement
épuisées.

PPââle copiele copie
C’est vrai, je ne sais plusC’est vrai, je ne sais plus

qui l’avait remarqué mais çaqui l’avait remarqué mais ça
se confirme de plus en plus.se confirme de plus en plus.
La France fait du mimétisme.La France fait du mimétisme.
Tout ce que fait l’Algérie, laTout ce que fait l’Algérie, la
F r a n c e  l e  c o p i e  d e  f a ç o nF r a n c e  l e  c o p i e  d e  f a ç o n
éhontée. Alger instaure l’Etatéhontée. Alger instaure l’Etat
d’urgence, et voilà que Parisd’urgence, et voilà que Paris
fa i t  la  même chose.  A lgerfa i t  la  même chose.  A lger
s’occupe de ses binationaux,s’occupe de ses binationaux,
et voilà que Paris fait kif-kifet voilà que Paris fait kif-kif
la même chose. Alger met unla même chose. Alger met un
général à la retraite en prigénéral à la retraite en pri --
son… Paris n’entend pas seson… Paris n’entend pas se
laisser distancer. On embaslaisser distancer. On embas--
tille le général  Piquemal, àtille le général  Piquemal, à
la retraite lui  aussi.  On nela retraite lui  aussi.  On ne
s a i t  p a s  j u s q u ’ o ù  i r a  l es a i t  p a s  j u s q u ’ o ù  i r a  l e
mimétisme parisien…mimétisme parisien…
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SO IT DI T EN  PASSA NTSOI T D IT  EN PA SSAN T

Il y a des jours comme ça où, avant même
que le jour se lève, j’ai une furieuse envie
de vérifier comment les Algériens s’arran-

gent avec l’Amour. Comment ils aiment, de
quelle manière ils l’expriment et surtout
comment ils savent le dire ! Non pas que
je doute de l’aisance qu’ils mettent à
déclarer leurs sentiments, mais je me dis
que lorsque l’on vit dans une société
conservatrice comme la nôtre, on ne s’en-
flamme pas à la première fête importée
qui soit, à supposer que les célébrations
des autres restent les leurs et nous soient
interdites. Et la Saint-Valentin est arrivée
à point nommé pour tester le savoir-faire

en la  matière des amoureux de chez
nous. Comment se déclare-t-on sa flamme
ou comment se manifeste-t-on notre ten-
dresse lorsque la fougue n’est plus là
pour attester de la force des sentiments ?
De là à ce que les promoteurs du «nikeh fi
sabil el djihad» décrètent que tout indivi-
du qui verbalise sa passion ou fait l’apolo-
gie de la plus belle des émotions pactise
avec le diable ou que tout encouragement
à fêter la Journée des amoureux est une
atteinte au divin, je ne doute pas une
seule seconde que les sombres jouis-
seurs frustrés et silencieux que sont leurs
fidèles acquiescent du menton. 

Le jour J, je me suis arrêtée chez mon
fleuriste, histoire de voir comment on y
évoquait  l’amour. Un monsieur plutôt bien
de sa personne n’a pas attendu que je le
sollicite pour  me donner son avis :
«Comme l’a si bien dit Antoine de Saint-
Exupéry : ‘‘On ne voit bien qu’avec le
cœur, le reste est invisible pour les yeux.’’
C’est bien vrai tout ça, n’est ce pas chère
madame ?» La St-Valentin, c’était aussi
ces femmes qui fêtaient l’amour qu’elles
portent à l’homme de leur vie. Elles ont
des jours comme ça où elles s’arrangent
avec la vérité et où elles se créent un ave-
nir à l’image de leurs rêves. Morale de

l’histoire : toutes les femmes n’ont pas la
chance d’avoir un homme raffiné dans leur
vie et tous les hommes n’ont pas l’heureu-
se fortune de côtoyer celle qui est armée
pour leur apprendre à apprécier le bon
goût de la victoire.

M. B.

Aimer à l’ombre des tabous !  
Par Malika Boussouf

malikaboussouf@yahoo.fr


